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Ceci explique mieux que n'importe quoi la candidature
de M. Desjardins.

Ilfaut des taxes.

M. Desjardins dit partout que tout va bien, etc.. Or, son
journal dit le contraire et demande qu'on impose des taxes.
Lisez

;

"

Canadien du 24 mai 1880. -

" Il est même très cerUin qu'il n'est pas nécessaire d'inventer quoi que ce
so.fc pour sauver la province, en rétablissant l'ordre dans ses finances. Il suffit
de mettre en pratique le plus simple des principes d'économie politique : préle-
ver les revenus nécessaires pour faire face aux déienses. " f

Canadien du 10 juin 1880.

" Lf premier ministre a annoncé sa ferme décision de rétabli'r l'ordre dans
notre budget provincial, même eu prélevant des impôts nécessaires.

"

Ainsi, électeurs de de Monlraorency, si vous voiïîez qu'on
vous écrase de nouvelles taxes, élisez M. Desjardins, il est
l'homme pour cela, à moins qu'il n'aft pas dit ce qu'U pense
dans le Canadien.
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II aurait été facile de citer une foule d'autres articles dans
lesquels le Canadien, le journal de M. Desjardins^a combattu
et dénoncé le governement Chapleau

; mais ce qui précède
suffit pour démontrer clairement que M. Desjardins a manqué
de bonne foi en écrivant ain.i dans le Canadien, om qu'il
manque de bonne foi eu vous disant sur les hustings le con--
traire de ce qui a paru dans son journal, le Canadien. Si les
électeurs de Montmorency veulent être représentés par un
homme qui écrit noir et qui dit blanc sur la même chose, qu'ils
élisent M. Desjardins, c'est l'homme pour cela.
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